
NO TRE-DAME de BONHEUR - Commune de VALLERAUGUE - GARD - Diocèse de NIMES

(11)

NOTRE-DiUlE de BONHEUR

I Localisation

(Mich. 80 - Pli 16 - Plan directeur 1/20 000 Massif de l'Aigoual

feuille N E au bord ouest de la carte)

1. Situation

(24)
Commune de Vallraugue. Chapelle desservie par le curé de Camprieu.

Sanctuaire des Cévennes (Aigoual)

2. Site

Massif de l'Aigoual proche du col de la Céreirède c'est-à-dire non loin

de la ligne de partage des eaux Atlantique / Méditerranée. Valleraugue se

trouve dans la haute vallée de l'Hérault. Au contraire le ruisseau du

Bonheur se dirige vers le Trèvezel.

La collégiale ruinée se trouve à l'adret, versant nord de la vallée à

1 km environ à l'ouest de la source du ruisseau. Son altitude est de 1171 m

Celle du col de la Cereirède de 1299»}

Espace sacré

Collégiale ruinée. Une chapelle rétablie (XXe siècle)

4. Environnement religieux

cf St Guiral (St Géraud de Roquefeuil) Or, fondation du monastère de

Bonheur par les seigneurs de Roquefeuil.

II Formes du culte

(72) Pèlerinage le 2 juillet - fête de la Visitation de la Vierge (témoignage de

l'abbé Balez directeur de la Croix du Gard qui a prêché à cette occasion)

(64) Essor relatif lié au tourisme estival mais limité à la région de l'Aigoual.

III Histoire

(81) Monasterium Boni Hominis (en 1145), Ecclesia et domus de Bonaheur (en 1150)

(93) in Cartul. de N.-D. de Bonheur.

Collégiale fondée au XHe siècle par les seigneurs de Roquefeuil pour des
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chanoines réguliers de Saint Augustin en vue de secourir les voyageurs

(proximité du col = passage du Vigon à Florac) .On sonne la cloche les jours

et nuits de brouillard et tempêtes de neige.

Les premiers chanoines sont des chanoines réguliers de Nîmes. Une bulle

d'Adrien IV (1156) recensant les possessions du chapitre de Nîmes y compte

"locum Sanctac Mariae de Bonaur". 1247* Les chanoines cèdent l'église aux

évêques de Nîmes. Eglise plusieurs fois ruinée pendant les guerres religieu

ses.

1782 suppression du chapître de Bonheur. Création d'une paroisse pour les

habitants de l'Esperou.

Au XIXe siècle pèlerinage ranimé par le Père d'Alzon (1865)

Son biographe s'exprime ainsi "un sanctuaire en ruine depuis la Révolution et

dédié à Notre-Dame de Bonheur attirait une fois par an des milliers de pèlerins"

(R.P. S- VAILHE, Vie du Père Emmanuel d'Alzon, 1934, t. II, p. 450). Le 6

octobre 1872, le père d'Alzon y dit la messe pour trois mille pèlerins (ibid.

P * 587).

Sources de la fiche

Nom de l'enquêteur : R. SAUZET, Assistant à la Sorbonne.

Informateurs :

1) Lettre de M. Plantier, directeur des Ecoles Publiques du

Vigan. (se réfère à H. TESSIER in cahiers d'Histoire et

d'archéologie, Nîmes, t. VII, 1934 et à E.A. MARTEL, Les

Cévennes et la région des Causses, 1893»

2) L'abbé Balez, directeur de la Croix du Gard

Dépouillements

FESQUET, L'Eglise de Valleraugue, 1908
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